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il semble qu'on ameliore encore la sensibilite de la reaction en

ajoutant un peu de chlorure de sodium en poudre.
Toutefois ce reaetif qui assure une alcalinite süffisante dans

tous les cas risque dans une simple solution aqueuse d'etre
sensible ä la presence d'acetone. On evitera pourtant facilement
la confusion en remarquant que la coloration donnee par
l'acetone n'est dans ces conditions jamais rouge franc, mais un
peu brune et qu'elle ne se developpe que graduellement apres
quelques minutes.

En tout etat de cause, on peut dans chaque cas particulier
realiser au prealable l'alcalinite voulue par tätonnements sur
un echantillon du liquide a etudier en presence d'un indicateur
colore. Le bleu de thymol convient par exemple tres bien dans

ce but.
Laboratoire de physiologie de l'Universite de Geneve.

D. Zimmet. — Une nouvelle reaction du glutathion.

Quand on met dans de l'eau successivement une goutte de

solution decinormale de nitrate d'argent et quelques gouttes
d'une solution au 1/10.000 de N.N.dimethylparaphenylenedia-
mine, on obtient une coloration rose violace qui disparait en

moins d'une minute.
Si l'on repete l'experience en mettant les memes reactifs

dans une solution de glutathion reduit, cette coloration ne se

produit pas. Par contre, si on laisse agir le nitrate d'argent
quelques instants et qu'on ajoute ensuite la dimethylpara-
phenylenediamine, on obtient une coloration analogue, qui se

developpe ä partir de la surface et persiste.
II semble que cette reaction est due au fait que le nitrate

d'argent a partiellement oxyde le glutathion. En effet, si l'on
utilise une solution de glutathion oxyde (soit spontanement ä

l'air, soit par l'eau oxygenee), on peut mettre la dimethyl-
paraphenylenediamine immediatement apres le nitrate d'argent
et l'on obtient d'emblee cette coloration persistante.

La cystine donne d'ailleurs la meme reaction que le glutathion
oxyde. La cysteine, par contre, ne reagit pas, et on obtient alors
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la meme coloration fugace que dans l'eau pure. II en est exacte-
ment de meme avec divers acides amines (glycocolle, tyrosine,
etc.).

Un extrait de levure fraichement prepare se comporte de la
meme fa^on que le glutathion reduit, c'est-a-dire qu'il s'oppose
ä la reaction qu'on obtient dans l'eau et fournit une coloration
persistante quand on a laisse prealablement agir le nitrate
d'argent. La seule difference est que l'extrait de levure s'oxyde
spontanement ä l'air plus vite qu'une solution de glutathion.

L'interpretation des faits semble etre la suivante: Le glutathion

reduit agirait comme reducteur pour empecher l'oxydation
de la dimethylparaphenylenediamine par le nitrate d'argent,
mais quand on met ce glutathion reduit en presence du nitrate
d'argent seul, il commence par se transformer en glutathion
oxyde. Celui-ci est capable, de meme que la cystine, de fournir
avec la dimethylparaphenylenediamine en presence de nitrate
d'argent une coloration persistante. Cette coloration serait due

vraisemblablement au groupe disulfure, caracteristique de ces

corps. Quant a la cysteine, eile n'est sans doute pas assez

facilement oxydable pour que le nitrate d'argent suffise ä la
transformer en cystine.

La reaction decrite parait done, sous reserve de contröles

ulterieurs, caracteristique du glutathion oxyde et de la cystine.

Laboratoire de physiologie de 1'Universite de Geneve.

E. Briner et Ch.-H. Wakker. — Recherches sur Vaction chimique
des decharges electriques ; amelioration de rendement realisee en

employant comme electrodes des alliages de metaux legers.

On a montre ces dernieres annees 1 que l'on pouvait abaisser
le potentiel de l'arc utilise dans la synthese des oxydes d'azote

en recouvrant les electrodes de ce dernier avec des combinaisons
refractaires de metaux ä haut pouvoir emissif (en particulier les

1 E. Briner et A. Rivier, Helv. Chim. Acta, t. 12, p. 881 (1929), et
E. Briner, J. Corbaz et Ch.-H. Wakker, Helv., 1.14, p. 1307 (1931).
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